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II. TABLEAU
Présentant une marche méthodique propre à faire découvrir dans un MÉUNGf

DRESSÉ, COMME LE PRÉCÉDENT, POUR LE CODRS D'ANALYSE D(

1° Une solution qui ne peut contenir que des chlorurf
deplomb et de thalUum. On l'acidulé par l'ac.sulfuriqu 1,

2° Il peut rester sur le filtre un résida insol. dans l'e»'
bouilU Ce résidu indique la présence de sels d'argent n'
de protox. de mercure. On ajoute sur le filtre de l'am. falbtt

1° Un précipité dont l'apparition indi¬
que la présence du thallium,A\x mercure
(protox.),du plomb et de l'argent exis¬
tant ensemble ou séparera. On lave ce
précip. à l'eau distil. froide et on le traite
sur le (îltreparl'eauooaiifanie. On obtient:

Le sel est
en solution.

Onacidulé
cette solu¬
tion par l'a¬
cide awtiq.

On filtre
la liqueur
si elle s'est
troublée, et
on ajoute
dans la li¬
queur lim¬
pide un petit
excès d'sc.
ehlorhydri-

2° Un liquide sur le¬
quel l'acidechlorliyd.
a été sans action ou
qui passe au travers
du filtre. On traite ce
liquide par un cou¬
rant d'acide sulfhydr.
lya&ewxjusqu'à ce que
la liqueur, bien agi¬
tée, répande l'odeur
de ce réactif, et qu'a¬
près avoir été filtrée

1° Unprécipité.
Si ce précipité

esteo/oré,c'est
un sulfure, et
lasolution exa¬
minée contient
des métaux du
5° et 6° groupe.
Nota. Dans le cas

où le précipitese¬
rait blanc, on vé¬
rifie que ce n'est
que du soufre pré¬
cipité par l'action
oxydante de la
dissolution.

On traite ce
précip. de sul¬
fures par un lé¬
ger excès de
sulfure de so¬
dium, dans le
but de dissou¬
dre les métaux
du 6° groupe.

On fai'j digé¬
rer à chaud, on
filtre etonobt.:

Nota. On peut
employer à cet
usage le sulfure
neutre d'ammo¬
nium, qui ne peut
servir quand la
liqueur contient
du cuivre, et qui
doit être préféré
au sulfure de so¬
dium si la solut.
contient dumerc.
dont ïesulfure est
légèrem. soluble
dans les sulfures
des alcalis fixes.

2" Une liqueur.

On ajoute de
Vammoniaq. en
léger excès, et

1° Une solution qui
contient à l'état de
sulfosels les sulfures
desmèt. du 6 e groupe.

On verse dans la li¬
queur un petit excès
d'acide chlorhydrique
qui, décomposant le
sulfure alcalin, pré¬
cipite les sulfures.
On recueille le pré¬

cipité et on le traite
à l'ébullit. par l'acide
chlorhydrique étendu
de son volume d'eau,
jusqu'à ce qu'il ne se
dégage plus d'acide
sulfhydrique.

On obtient :

2* Un résidu insol.
dans les sulfures al¬
calins qui contient
lesmét. du 5e groupe,
non précip. par C1H.

On le redissout dans
l'acide awtique pur
et boitillant , après
l'avoir lavé jusqu'à
ce que les eaux de
lavage ne précipitent
plus par le nitrate
d'argent.

Le lavage est néces¬
saire parce que le
précipité et la liqueur
ne doivent point ren¬
fermer de chlorures
capables de former de
l'eau régale avec l'ac.
azotique. On obtient :

1° Un précipité.
On fait bouillir cette liqfl

pour éliminer l'acide sulfW]
devenu libre. On suroxyde 1^et on recherche dans la li'l*
la présence de sels iiisolubW

Nota. — Pour l'intelligence de ce tableau, en -voir la suite aux deux liages CC e

Nota. Si ce précipité est
blanc ou peu fonce, il ne
peuteontenirquedu zinc,
du chrome, de l'alumine,
de la glucine et les autres

1° Un résidu insoluble où ^
sont concentrés l'arsenic, l'or "
le platine. On traite ce rési"'
par l'ammon., et l'on obtient 1
Nota. V arsenic, quoique ne forma1!

pas de base, se trouve dans ce pre?
pité à cause de la solubilité de 1 ad*
arsénicux.

2* Une solution acide qui cjj
tient l'étain et l'an<imome. P
fait agir sur cette solution aci''
une lame de %inc pur. On obties'

1° Un nouveau résidu insolid '
dans l'acide awtique.

2° La dissolution nitrique d^*
totalité ou d'une partie du rési<>'

Cette dissolution ne peut c»'
tenir que du plomb, du hlsmv"
du palladium, du cuivre et J
cadmium, les autres métaux '
5e groupe ayant été déjà préOj
par l'acide chlorhydr. On vers«
l'ammon. en léger excès.

On obtient :

1° Un résidu noir insolubl 8
froid dans l'acide chlorhydm
faible.

2° Une liqueur acide.
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i L'acide sulfurique versé dans cette dissolution produit un précipité blanc ............
La liqueur filtrée, qu'elle ait précipité ou non par l'acide sulfurique, donne un préclp. jaune

avec i'todure de potassium
L'ammoniaque communique à ce résidu une teinte noire ou grise .........................
La liqueur ammoniacale qui a passé sur le filtre donne, par l'addition de l'acide awtique en

léger excès, un précipité blanc.

PLOMB.

! THALLIU81.

MERCURE(fr»l.)

( ARGENT.

1° Un résidu insol. dans l'ammon.
On le lave de manière à enlever tout
l'acide clilorhijd. et on le traite par
l'acide awtique qui attaque les sul¬
fures, laisse l'or et dissout le platine.

On obtient :

2° Cne solution ammoniacale. On
la sature par un petit excès d'acide
ehlorhijdrique.

1° Un résidu d'or métallique. On dissout ce résidu
dans l'eau régale et on s'assure qu'il donne du pourpre
de Cassius avec le sesqul-chlorure d'élain ............

2° Une solution nitrique. On l'évap. à sec; on reprend
par quelques gouttes d'eau ; on ajoute un peu d'hijdro-
chlorate d'ammoniaque et on évap. de nouveau à sec.
La matière traitée par l'eau alcoolisée laisse un résidu
jaune qui donne par la calcin. un métal en poudre grise.

Il se produit un précip. jaune qui ne peut être que du
sulfure d'ars. On diss. ce sulfure dans l'acide clilorhydr.
avec addition d'un peu de chlorate de pot. La liqu. traitée
dans un tube par une lame de zinc donne, dans ce petit
appareil de Marsh, un gaz qui, en brûlant, produit des
taches métall. disparaissant dans l'hgpochlorite de soude.

1» Un gai qui donne en brûlant des taches métall. qui ne dispar. pas dans l'hgpochlor.de soude.
2° Il reste, quand la solut. du sine est complète, un résidu sous la forme d'une poudre noire. On

dissout cette poudre dans l'acide chlorhgdr.; on constate que cette solution précipite l'or ou le
chlor. d'or, et qu'en agissant sur le chlor. de mercure, elle forme un précip. blanc de sous-chlor.
et, plus tard, un précip. gris de mercure métall. Elle précipite en marron pur l'acide sulfhyilr.

Ce résidu est noir; il se dissout dans l'eau régale. La liqueur ramenée par l'ammoniaque à
/ un état légèrement acide, tache en blanc une lame de cuivre décapée.....................

La solut. donne an précip. blane par l'addit. de l'ac. suif.
Nota. A raison de ta solubilité de son chlorure, le plomb peut

se trouver en même temps dans cette liqueur et dans le précipité
formé par l'acide ehlorhijdrique.

La solut. donne un précip. blanc par l'affusion de l'eau.
Nota. Dans le cas où l'excès d'acide ne permettrait pas la pré¬

cipitation, on la provoque par l'addition de l'acétate Wibastque
de plomb, après b'être assure par les nets de baryte que la liqueur
ne contient pas de sulfates qui pourraient précipiter le plomb.

Ce précipité, lavé à grande eau et redissous dans
l'acide ehlorhijdrique, précipite en jaune par l'acide
sulfhgdrique. Si un lavage insuffisant n'a pas enlevé
tout le cuivre, le précipité peut être brun-jaunâtre.

Cette liqueur donne,avec le pritssiate jaune, un précip.
rouge. Une lame de fer s'y recouvre de métal rouge.

Additionnée d'une solution de cyanure de mercure,
et portée à l'ébullition, elle donne un précipité blanc
qui, recueilli, chauffé au rouge et redissons dans
l'acide nitrique, donne une dissolution précipitant en
noi'r par l'iodure de potassium ......................

1" Ce résidu qui ne contient alors ni fer, ni manganèse, chauffé au chalumeau avec du
boru ou du sel de phosphore, donne une perle bleue ....................................

2° Dissous à chaud dans l'acide chlorhgdrique concentré, et précipité par un excès de cya¬
nure-de potassium, il produit une liqueur qui, neutralisée par l'acide sulfurique, après son
ébullition, donne un précipité vert clair. La solution chlorhgdrique additionnée de potasse et
traitée par un courant de chlore, donne un précipité noir de suroxgde

ANTIMOINE.

ÉTAIN.

MERCURE.
(Birayde.)
PLOMB,

V Un pi érip. insol. dans un excès
d'ammoniaque.Ondissout ce précip.
par l'ac. awtique ; on chasse l'excès
d'acide parl'évaporat., et on rediss.
dans l'eau acidulée par l'acide azot.
pour maintenir le bismuth en dissol.

2° Une liqueur
ammoniacalequi
surnageseprécipit.

Cette liqueur est
saturée par l'aritfe
aMtique et préci¬
pitée par un excès
h embon. d'am¬
moniaque.
Il se produit :

1° XJnpréclpilé.

2° Une liqueur.
On ajoute un

petit excès d'a¬
cide acétique et
on examine la
liqueur.

> NICKEL.

1° Un résidu (n-
solubledansk po¬
tasse.

On le dissout
dans l'acide H Cl

1° Une liqueur ammoniacale :
Cette liqueur peut contenir du co¬

balt, du nickel et du manganèse.
Elle peut contenir aussi: l'duzinc,

entraîné par l'oxyde de fer; 2° de lama-
gnésle, base qui dans la précipit. par
lesulflajdr.d'amm. avait pu être pré¬
cipitée avec les sulfures parl'ammon.

On aiguise la liqueur par l'acide
acétique, et on ajoute de l'acide sul¬
fhgdrique. On obtient :

1° Un précipité :
Ce précipite est formé de sulfures

de nickel et de eobalt; on le joini au
résidu précédent pour y rechercher
l'existence de ces deux métaux.

2° Cne liqueur :
Cette liqueur évaporée à siccité

donne, avec la so ude, un manganate
vert dépotasse; avec l'ac. nitrique
et le bioxijde de plomb, elle donne la
colorât, rouge de l'ac. hijpermangan.

MAXGAXESiv

ci-après, et suivre les accolades.
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que, pour'
rechercher
d'abord les
métaux ap-
partenant
au 5 e et au
4e groupe,
dont leschlo¬
rures sont
insolubl.ou
peu solubl.
dans l'eau.

On
obtient :

elle noircisse le papier
d'acétate de plomb.

Nota. Cette condition
est de rigueur; un grand
nombre d'insuccès dans
les analyses chimiques
de cet ordre provient de
ce qu'on a négligé de
s'assurer que l'acide sul-
fhydrique était en excès.
On obtient ainsi :

(que la liqueur
soit troublée ou
non par cette
addit. ) on verse
un léger excès
de sulfhydrute
d'ammoniaque.

On obtient:

terres, ainsi que du man-
amuse.

S'il est noir, il peut con¬
tenir, en outre, du fer,
du nickel, du cobalt et du
Ihallium.

On traite ce précip.
par l'ac. H Cl étendu
de cinq fois son vol.
d'eau.

On obtient ainsi :

2° Une liqueur.
On verse dans cette

liqueur du carbonate
d'ammoniaq. en exe.

(L'addit. préalable
del'hydrochîor. d'am¬
moniaque n'est plus
nécessaire, la liqueur
en contient déjà suf¬
fisamment.)

On obtient:

base terreuse, phosphates, oxp'
Qu'il y ait ou non des sels m

solublesà base terreuse, on ajout'
à la solution un excès de potas^
qu'on fait agir à froid, sans quj
on risquerait de précipiter l'oxy*
de chrome qui se précipite mêfl*
parfois et doit être recherché dat»
ce cas dans la partie insolub'
dans la potasse, par la calcin*
tion avec le nitrate et le carboné'

On obtient :

Appendice. Pour découvrir danslalj
les sels insol.à bases (erreuaes.oxalate*
phosphates ,on ajoute à une portionde l*w.
presque neutralisée par Yammoniaque 1u
ques gouttes de sesquichlorure de fer- t
A une autre portion, quelques goutte*,

chlorure de çalfium. On ajoute ensuit6
excès d'acétate de potasse ou de soude- |
On traite une partieduprécipité pari'*1 j

sulfuriquc.

1° Un précipité qui contient '
terres alcalines, sauf la.mag.n&.
On dissout le précipité dan s ,

l'acide chlorhydriq. et on aj4
à une partie de la dissolu'',
une solution de sulfate de eW

2° Une liqueur où se sont ?
centrés les alcalis et la maqw

Nota. Avant de l'analyser, on j
sure qu'elle ne contient pas seol^j
des sels ainmoHiacaux, et qu'elle 1»
un résidu fixe par la calcinatioB
un vase de platine.

s'I Pi

( On ajoute à une portion du mélange analysé de la- chaux S II se c
( en poudre et m chauffe à l'ébidlilion ..................... ' alcaline

Il se dégage un gai à ri■étt^
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et on ajoute du
chlorhydratei'am-
moniaque et un
léger excès d'am¬
moniaque à l'abri
du contact del'air.

On obtient :

2° Une liqueur
alcaline.

Si cette liqueur
est colorée en vert
elle contient du
chrome. On fait
bouillir cette li¬
queur alcal. rerte.

On obtient :

2° Un résidu insoluble: \
Il contient des oxydes de

fer et d'urane.ïl peut con¬
tenir aussi du chrome en¬
traîné par Voxyde de fer.
C'est dans ce précip. que
sesontconcentr. les terres
rares Yttria.Zircone,The-
me;les oxydes de cérium,
de lanthane et de didyme.
Il peut contenir aussi des
phosphates.borates, oxa¬
lates,fluorures,etc. ,insol.
etqq.-unesdo leurs bases.

Ce précip. digéré avec du
earb. d'ammon. fournit :
Wnprécip. où se concentre presque

tout le chrome, mais qui peut entraî¬
ner de la glucine et deVoxyde de fer.

(Si la quantité de chromeétait petite, son
o.î7/(/raurait pu être retenu dans l oxydeins.
dans hpot.; c'est là qu'il faudrait le chercher
parlacalc. 'dveclcnitra te ellicarbon.de pot.'

1° One solution ammon.
qui contient l'urane et où
se sont concentr.les terres
rares. On aiguise par l'ac.
acétique, et on essaie par
le prussiate jaune.

2° Un résidu qui peut
contenir de l'oxyde ferri-
que et des bases terreuses
ou alcalino-terreuses, des
phosphates,oxalales,ctc..
insolubles.On le redissout
dans Cl H et on yclierclie
le fer par le prussiate. Si
on en trouve, on essaie la
liqueur primitive.

Il se forme un
précipité rouge de
sany ............

Dans la liq. sur-
nag. se concentr.
les terres rares.
Cette liqu. primitive

donne m\ précip. bleu
par l&prus. jaune; elle
se eol. en jaune foncé
par le prussiate rouge.
Elle donne un prec.

bleu^wleprus.rouge.
Lcprus.jauney forme
un précip. blanchâtre
bleuiss. par l'oxydât.
Elle précip. en bleu

parles 2réactifs.

Ce précipité calciné avec du car-
bonate et de l'azotate de potasse,
donne une liqueur qui, neutralisée
par l'acide acétique, précipite en
jaune les sels de plomb ..........

(SESQUI-OXYIIE
l DE FEIi.

frotoxyd;:
DE FER.

Iles 2 oxydes ok
i ter a la fois.

sesqui-oxyiie
de chrome.

TUneliqueur
décolorée.

On la neu¬
tralise par un
acide, et on<
ajoute ensuite
un léger excès j
d'ammoniaq.

On obtient : !

I 1° Une solution ammoniacale
qu'on traite par l'acide sulflvjdr.

Si elle précipite en blanc, elle ne con¬
tient que du sine; si elle précipite en
noir, c'est qu'il y a du thalliuiii. Dans
ce cas, on neutralise la liqueur ammo¬
niacale par l'acide acét., et on y ajoute
un petit excès A'iodure de potassium.On obtient ainsi :

2° Un précipité.
On redissout ce pré¬

cipité par CI 11, et on
ajoute à la liqueur un
excès de earbon. d'am¬
moniaq. On obtient :

1° Un précip. jaune,
indice del'existence du

2° Une liqu. surnag.
On ajoute à cette liqu.

de l'ac. sulfhydr. Il se
forme un préc. blanc.
La liqueur contient du

Un précipité qui, chauffé au
chalumeau avec awtule de co¬
balt, donne une coul. bleue intense.

Une liqueur qui", sursaturée par
Cl II, bouillie et traitée par l'am¬
moniaque, donne nnprécip. blanc.

La liqueur traitée par le chlorure de fer donne un précipité ......................... phosphates seuls,
Celle qui a été traitée par le chlorure decalcium reste limpide.

La liqueur traitée par le chlorure de calcium donne un précipité .................... oxalates seuls.
Celleqai a été traitée parle chlorure de fer reste limpide.

Il se produit des vapeurs qui corrodent le verre................................... fluorures.
On y ajoute de l'alcool; il brûle avec une flamme verte ............................. borates. (l)

1°La liqueur précipite ou immédiate¬
mentou au bout de quelque temps, ce I
quiindique la présence ou de la baryte
ondela stroiuiane ou de ces deux bases

I à lafois.

Onversedans une partie de la liijueur,
l orecipitablepar le sulfate de chaux, un

petitexcèsi'acide fliwsilieique,et on
' chaule. On obtient :

2° Onajouteà l'autre portion de la liqueur, un petit excès d'acide
sWfuriqwpour précip. la baryte et la strontiane, et l'on verse dans

( laliqueur,iiltree et neutral. par l'ammon., de l'oxalate d'ammon.
V Aune portion de cette liqueur, lorsqu'elle ne précipite

plus par l'addition des sulfates et des oxalates alcalins,
on ajoute du phosphate de soude.
2°Auneautreportiondelaliq' on

I aj.unpeutercësdebarT/fep'precip.
lamagnesteet.danslaliq'liltrée.un
petitexeètdecarb.d'ammon.pour

] séeeu2parts

Un précipité. Ce qui indique que la liqueur contenait de la baryte.

Une liqueur. On la neutralise par l'ammoniaque et on
ajoute du sulfate de chaux. S'il se forme un louche se ma-
nisfestant lentement, mais accéléré par l'action de la cha¬
leur, la liqueur contenait de la.......................

Il se forme un précipité blanc qui I
laisse un résidu alcalin quand on
le calcine sur une lame de platine.

Le phosph. de soude produit un
précip. cristallin, soluble dans les

( acides, insol. dans l'ammoniaque.
un»iiq'alcool.Ou ( Uncportion précip. par le earbon. ou le phosph. de

«irai, le platine par \ soude surtout à chaud. Raies caractér.ausneetroscone
l'ac.sulfbjd.La lific ;

STRONTIANP.

precip.labaryte.Onevap.asiçcite'et
onchauffeaurougenaiss. dans un
vasedep!a(tne,jusqu'acequ'il ne

I sedeg.pinsde.vap.Ondiss.lerésidu
quinerenfermeplusquedes bases
alcal.,onrerseduchlor.deplatine,
oqevap.denouveauasecet on re-

divi*-> Une autre portion traitée par le méta-anlimon. de I
' potassedonneunprécip. (/rem*. Raiejaunecaractér. )

prendparl'u/cool/aiole.Onobtient;\

TJnrésid i insolub. j
dans l'aie, faible. On |
fait bouillir ce prec. /
à plusieurs reprises
av. l'eau.On obtient:

Une liqueur. On l'évaporé à sec et on examine la
partie soluble au spectroscope. Raies caractérist.

Un résidu. On le calcine et on examine la partie I rubidium
soluble au spectroscope. Raies caractéristiques, j et Cqesium.

( La solution alcal. de ce gaz, neutralisée par l'ac. chlorhydr. , donne un sel insoluble dans l'alcool, ammoniaque.
( La soMondece tel est soluble dans l'alcool .................................. ammoniaques composées.

(!) V. pour plus de détails pages 63, 69, le tableau pour la reekerche des acides.
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